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ire-bontiaue, le 
tait tou jours as- 
lançant, ses jam- 
ixes. La vieille 
ier, le visage dis- 
,enx mains join-

frappa doucement

i tête ridée. Dans 
elle était depuis 
bonnet noir s’é- 
les ruches cou- 

3 son front jus- 
, ce qui donnait 
de tarouche à sa 
ont la dureté était 
ix petits yeux mo
ons l’enfoncement 
lèvres minces et 

coins jaunis torn* 
luvrirent, décou
ves rouges vides 
murmura :
>esoin de moi ?
Tie de le suivre, 
niblement, rajusta 
obéit. Il l’attira 

3t très bas, sans 
tes cette fois, lui 
les mêmes ques-
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courant et de faire signer lout 
billet à ce nécessaire.

Les patrons.ayant notifié leurs employés 
qu'ils allaient être obligés de réduire les 
salaires de $5.50 à $5.00 par tonne, ces 
derniers ont répandu qu’ils se mettraient 
en grève plutôt que d'accepter une réduc
tion de salaire. C’est ce qu'ils ont fait

même d'arbres en tiers ; sur la rue 
Rideau les tils télégraphiques 
été brisés sur

B. 6. LA VERDURE A CIETU SI O Gif DEKÜÏPERfondé s» 1879 Adopté.
Il est proposé par l’échevin Au

bry, secondé par l’échevin Morin, 
que le secrétai re-tré to rier soit au
torisé à payer les hommes qui tra
vaillent dans les rues sous le con
trôle du comité des rues et amélio
rations aussitôt que les fonds seront 
disponibles ainsi que le coût d’une 
traverse en pierre sur la rue Ivy et 
Brewery.

0 . Ul1 long parcours.
Sur les rues Théodore, Daly, tllou- 
cester, Maria, Nepeau, Cumberland, 
Dalhousie, de l’Eglise, Nelson, W«- 
ter, Kmg et une in Uni té d’autres, 
-les fenêtres ont été brisées, des ja
lousies enlevées, des clôtures 
versets, des vitres cassées.

aEAROKAiffaa-ragtxtoanaxBaa

SORBETIERES P00I U CREEE * U GLACE, GUCIERES, PINCES I 
GLâCE, SOULIRS POUR L'HERBE, TOILE SETâLLIQUE, 

PRESSES * FRUITS, PRESSES â VIN

Prix de l’abonnement
m>moB QooTmmm

Ua an, pour la ville.................................$4.00.
“ en dehors de 1» ville........... . 3.00.

1DITION HMDOMADAiaS

ER CRISSES VERTES CT ROUGES

detain et demi-octaves.UN HOMME CHANCEUX.

mot il y a eu bouleversement géné‘
..... .............. .............$1.00.
t payable d’avaaee.

dancee etc. etc.
A la page 170 des procès-verbaux 

de la chambre, on lit l’interpella
tion suivante :

Par M. Leblanc Quel était le 
salaire de M. Allan Hamilton, em
ployé du g refie de la couronne et 
de la paix, le 1er février 1887 ?

A quelle date a eu lieu ou ont eu 
lieu l’augmentation ou les augmen
tations du salaire de ce monsieur ?

Réponse par Thon. M. Turcotte :
—Le traitement de M. Allan Ha

milton au 1er février 1887 était de 
$800. Ce traitement a été augmen
té d’abord le 18 juin 1887 et ensuite 
le 25 avril 1888.

C'était un premier pas. On cons 
tstait qu’un employe public avait 
reçu coup sur coup, dans la même 
année, deux augmentations de sa
laire.

Mais cela n'était pas suffisant. M. 
Leblanc revint à la charge, et üt 
l’interpellation suivante qu'on trou
ve à la page 210jfi«a procès-verbaux.

Par M. Leblanc.—(a) Quel mon
tant A. Allan H .milton, employé du 
gnflj de la couronne et de la paix, 
au palais de justice de Montré-1, 
a t-il reçu du gouvernement comme 
augment»lion de salaire, 1o. à la 
date du 18 juin 1887, 2o. à celle du 
25 avril 1888 ?

(6) Quels sont les noms des per
sonnel qui ont demandé ou recom 
mandé les dites augmentations de 
salaire ?

Réponse par l’honorable M. Tur 
cotte :

M. Allan Hamilton est entré au 
bureau du greffier de la couronne, 
en juillet 1876, c’est-à dire depuis 
onxe ans, à $300 par année, 
tement fut porté, en 1877, à $400 
en 1879, à $600 et en 1884, à $800.

Par ordre en conseil du 18 de juin 
1887, le traitement de M. Hamilton 
a été porté à $1000, et par un autre 
ordre en conseil du 25 avril dernier 
(1888) son traitera -nt a été élevé à 
$1,400.

Depuis la destitution de M. de 
Beaumont, député greffier, qui est 
anglais, M Hamilton se l ouve le 
seul employé de langue anglaise. 
D’au.res employés avaient antérieu
rement reçu de l'avancement et 
avaient été promus au dessus de lui, 
bien qu’it fût le p us ancien. Les 
augmentations ont été recomman
dées par Thon. M. Laflamme, C. R., 
Raymond PrefoUtaine, J. N. Green- 
shields, J. E. Robidoux, G R. et M. 
P. P., L. O. David, M. P. P., juge 
Dugas.

Ainsi, M. Hamilton reçut une 
ntation de salaire de S20U le

mm 11H1SE " El CAOOTCHOUt lï El tflîOI I BOI MARCHE valToutes lettres, corresponc 
•te. doivent être adressées à Tomates célèbres de Douglass 

seulement 10c. chaque.
Sur la rue Vittoria, à la rôsi- 

dance de M NX A Allan, le vent 
ouvrit une fenêtre do derrière et 
souflla avec une telle impétuosité 
dans l’appartement que plusieurs 
articles en porcelaine de Chine fu
rent brisés

Adopté.
L’échevin Landry votant contre.
L’échevin Scott propose, secondé 

par Techevin Marston, que la som
me de $200 soit dépensée dant le 
quartier No 1 
des chemins et 
tier No 5 pour le même but Ces 
travaux seront sous le contrôle du 
proposeur et du secondeur.

60 «b 70, B.UJB Wilt.tatls080AB MoDONILLOttawa Ont.

O. R. R. Ce. Vente de WoodcockBUREAUX H ATKLŒB8
lis IM St Pairie* 

414 •» 41 • Sucre Blanc fin, pour Gets, 
par livre.

r l’amélioration 
dans le quar-

pour
•200 ET EFFORTS EXTRAORDINAIRES l.a pins grande par

tie de la palissade en face do la ré
sidence de M .1 11 Arnoldi. sur la 
môme rue, fut renversée et transi 
portée ;\ une grande distance. La 
résidence du major Todd. A 
petite distance a ainsi souffert 
sidérâblement de même 
din de M .1 Scott dont 
a été complètement enlevé. Corn 
me on le voit, les résidents do la rue 
Vittoria se rappelleront de la jour
née d«: 11 juillet 1888.

186.
les mêmes rensei- 

le caractère, sur 
ie Charlotte. Elle 
îe fille avait quit- 
ie à six heures, 
s soirs, elle était 
mblait avoir au- 
ensée.
ils ne nourrissait 
ojet sur elle ?

Pourquoi mêlez- 
I cette nistoire ?.... 
ie simple reuse î- 
it depuis qu'elle 
votre fils , Char- 
as Taut res vues ? 
êsita.... puis : 
le fils du fermier 
propriétaire du 

u où a été décou-

REMERCIEMENTS. Plaire an Dames d Ottawa.
LIGUE QUOTIDIENS DE VAPEURSAdopté.

L'éphevin Simard propose, secon
dé par l’échevin Landry, que le 
coût des travaux d'excavation et 
des bâtisses temporaires érigées sur 
le marché soit payé aussitôt que 
les fonds seront disponibles.

Adopté.
Les échevins Leduc et Aubry vo

tant contre.
Le conseil autorise le comité des 

chemins à faire réparer les trottoirs 
et améliorations nécessaires dans le 
quartier No trois.

L’échevin Viau donne avis qu’à 
la prochaine assemblée du conseil 
il proposera l’établissement de deux 
stations de feu avec un personnel 
de trois hommes chacune avec 
tous les appareils nécessaires.

1* conseil accorde le certificat de 
license à Dlle St Pierre.

Le conseil s’ajourne à lundi pro
chain.

r«r une multitude de clreomUnrei incon
trôlable* je bm trouve forcé de laisser "Le 
Mageain distingué de modes’’ le 1er Août 
prochain, et pour réduire mon Immense ai 
sortîmes t d'articles de modes de 1er choix, 
«te., et pour procurer des chances tans 
pareille# à mes amis et à mes pratiques, com
me souvenirs de mon court séjours dans le 
capitale, je ferai les réductions suivantes sur 
tons les achats faits après le 2 mai, à mon 
magasin, vis :
6 par cent déduit sur $1. et au-dessous de $3 
10 par cent déduit sur $3 et au-dessous de $ti 
15 percent déduit sur$6 et au-dessous de $10 
90 par cent déduit sur $10 en montant 

Dames d'Ottawa, venes en tout hâte, et 
aseures-veue d’nn véritable bargain dans les 
garnitures de mode, chapeaux sans garniture 
gants, gilets, châle» en laine, articl 
vêtements de dessous au

ton.. Magasin distingué de modes
.£*£££ No. 89 R„„ Sparks
cette route. Les bâteaux viennent acco»- On demande 3 dames comme commis 
ter près des vapeurs pour Québe; à Mont- «Ottawa, 14-5-e»—la

Lavoie la plos agréab’e et la plue di
recte pour se rendra aux célèbres "Caledo
nia Springs."

Bxcursions du eamedi à O envi le et re
tour. 50 contins.

Billets obtenus de l'agent, M. 1. King, 
rue Sparks où à bord du bateru Toufee 
informations reçues au b reeu de l'agent,
Quai de la Reine.

Hull, 12 juillet 1888. Nouveau Sucre d’Erable, 
seulement 10c. par lbs.Mr. le directeur

Veuillez me pe*mettre l’usage de 
vos colonnes pour annoncer que je 
vous ai cédé mes droits dans la pu
blication de La Vallée de C Ottawa. 
Je profiterai de l’occasion pou 
mercier mes bienveillants et fi 
lecteurs de Hull qui, depu 
dation de mon journa,l en octob e 
1884, m’ont aidé et encouragé dans 
la mesure de leurs forces

Cep -ndant, malgré tout le bon 
vouloir de leur part et les plus 
grands efforts de la mienne, la 'âche 
de maintenir un journal français 
dans une ville dont la population 
française est d’environ 10,000 âmes, 
et dont une bonne partie préfère 
ma heureuse meut accorder son pa
tronage aux imprimeries et jour
naux anglais, est t llement difficile, 

’ai dû laisser à d’autres la enar- 
la continuer, croyant avoir, 

pendant ces quatre dernières années, 
fait suffisamment de sacrifices et de 
travail.

Eu terminanl, permettez moi de 
renouveler à mes amis de Hull, 
mes remerciements pour l’encoura
gement qu’ils m'ont accordé jusqu’à 
ce jour et de vous souhaiter succès 
dans votre nouvelle entrep ise.

Flavibn Moffet.

quo le jar- 
i’tiiitourageOttawa et lent réal

COMMENÇANT

LB10M4Z, iaea. JOHI CASEY,dèles 
is la fon- ni'E iudbau.

A part les contrevents emportés, 
les fenêtres brisées, les enseignes 
décrochées, sur nette rue, la po 
tonte du musée tie M. Montford n'a 
pu résister à la force du vent. Elle 
a ôté enlevée en un instant, expo 
saut au public les curiosités qu’elle 
renfermait. Los représentations ont 
dû cesser pour le reste de la journée.

AUX ENVIRONS.
Dans la direction de Hilling's 

Bridge, de nouvelles granges et 
ôtahios construites depuis la récente 
tempête ont été de nouveau renver
sés et des arbres de fortes dimen 
«ions ont été déracinés comme de 
petits arbustes.

spécialement peur la 
commodité des touristee) partira du Quai 
de la Reine loua le» jours à 7.2# dn matin, 
avec de» passag 

La moins coù 
eau lusqu 
de Lachin

be bateau â va 
onstruil IMPORTATEUR DIRECT.

294 et 296. RUB DALHOU8IB,

117, 118, RUB CLARKNCR

(c
<l*i tite

ers et du û-et. 
muse et la seule ligne par 

'à Montréal, fautant les rapides 
e et passant sous le Pont Vie-

MB UN CYCLOM.
B....
airo prit note de 
i»nt, puis, comme 
lit pour Denise, il 
vieille, sans paraî- 
icune importEmce

heure votre fils 
ier soir ?.... 
lit sans hésiter : 
îures et demie. Il 
neuf heures, com- 
nrs, parce que vous 
:hers ça se lève avec 
ver.
ion rapide traversa 
magistrat. Nabote 
oir entendu rentrer 
zo heures ; elle ne 
avait-elle dit. La 
itraire, affirmait que 
t couché à neuf heu- 
îtérêt avaient-elles^
;re, toutes les deux '
acher la vérité ? 
it évident pour le 
de police que les 
n’avaient pas l’in- 
rler et qu’elles en 
Lucoup plus long 
oulaient le laisser

igents du commis
si t pas bougé et,.
■ l’air, surveillaient 
aouvements du bon- 
gendarmes venaient 
étaient entrés dans 

Consolât leur fit 
eur désigna Lauriot. 
ent aussitôt de cha- 
jenne homme, 
immissaire de police 
toucha du bout du 
ins du robuste gar- 
autour de ses ge-

, dit-il, je suis obligé 
tre en état d’arresta- 
oins provisoirement !

DOMMAGES CONSIDERBALES * LA 
PROPRIETE.

DEUX HOMMES BLESSES.

i,
que j 
ge de

JSdhom «t tfouvellee. Il

DES CENTAINES D’ARBRES REN
VERSES ET DERACINES SUR 

LES RUES DE LA VALLE.
PHOTOGRAPHIE A CAIII.BTON PLACE.

Un jeune homme, du nom de 
Arthur Ménard, employé aux tra
vaux de m nuise rie à l’église S te 
Anne, a failli être tué, durant la 
tempête d’hier. Une pierre qui se 
détacha d’üne hauteur de 50 pieds, 
lui tomba sur les genoux, et lui in
fligea une blessure très profonde.

Dans lo voisinage de Carlelon 
Place, la tempête s’est fait sentir 
avec beaucoup de violence. l,e 
train du chemin do fer Pacifique 
Canadien qui venait do quitter la 
station, a dû retarder durant un cer 
tain temps. Lus passagers étaient ;\ 
se demander la cause de cet arrêt 
lorsqu’ils s'aperçurent que les fils 
télégraphiques avaient été brisés et 
recouvraient la voie sur un assez 
long parcours. Oh dut requérir 
plusieurs hommes pour déblayer la 
voie et lo train malgré cet incident 
n’arriva à Ottawa qu’une heure en 
retard. Si la chose fut arrivée 
durant la nuit, il est probable qu’un 
accident sérieux aurait pu en résul-

R. W. 8HSPABRD. Ja.
Gérant. du dernier grand incendie de Hull, 

photographies de l’église de Hull en 
flammes et toutes sortes de photo
graphies à grande réduction chez

NAPOLEON BELAHGER.
Ho 1*0 En» Bpark». Ottawa.

Ottawa, l mat 1888.—jno.

DEGATS DANS LES CAMPAGNES 
AVOISIIâATES.10.

A NOS LECTEURS.
Après la longue période de fortes 

chaleurs que nous avons eue depuis 
quelque» aemainee, on devait s’at
tendre à quelque violent orage et 
c’est ce qui est arrivé hier ; cepen
dant la violence du vent a été plus 
forte que l’orage, car il n’est pas 
tombé de pluie suffisamment pour 
les besoins de la végétation.

Durant toute la 
avait souillé avec 
vers les 6 heures que se déchaîna 
tout à coup un ourag.tn qui a dû 
causer des ravage» cobsidérables à 
la campagne car la force du vent 
ôtait «usai violente sinon plus que 
lors de la tempête du ü juin dernier 
dont tous se rappellent encore.

Dans la ville, les dommages sans 
être très coûteux déparent considô 
rablement nos rues car il n’en est 
pas une sur laquelle des arbres en
tiers ou des branches d’une gros
seur énorme aient été violemment 
arrachés peur venir joncher le sol.

Sur la rue de VEgliso, entre au
tres, entre les rues Dalhousie et 
Cumberland, deux arbres ont été 
brisés ; un orme q 
base une Circonférence de pieds, 
a été aussi abattu comme un ro 
Aau, couvrant la rue dans toute sa 
largeur et bloquant complètement 
la circulation des voitures durant 
un assez long espace do temps. Plu 
sieurs hommes armés de haches 
bien aiguisées ont déployé une 
somme de travail pour enlever les 
débris de cet orme séculaire.

Comme on le voit par la lettre 
qui précède, nous prenons aujour
d’hui le contrôle exclusif de la “Val
lée de l’Ottawa,” qu: 
ra publiée quotid. 
journal sera specia.ement df voue 
aux intéiêt généra x de la val ée 
de l’Ottawa et de la ville dd H ill. 
C’est assez dire que les quest.ous 
d’intérêt vital pour tous ceux qui 
habitent ces importantes rég 
cevront notre attention la plus com 
plète.

La colonisation, qui est le nerf 
des populations de la be le vallée 
d’Ottaw?, ne sera pas non plus né
gligée. En un moi, nos lecteurs 
peuvent compter sur une rédaction 
soignée et sur tous les renseigne
ments qui peuven. les intéresser.

Nous profitons de l’occasion pour 
remercier les lecteurs de ce journal 
de l’encouragement qu’i s lui ont 
donne par le pa»té, Us invitant à 
non» le coût nuer à l’avenir, cer
tains q e nous somm. s de pouvoir 
réussir à leur jioniier un journa 
complet sout tous les rapports.

MESSIEURS.—41 f » quelque tempe, j’ai 
ordonné 10 oaleee» deoheWaraa pour dame» 
directement de la masnféetnrw.

en fête (où 1 étals-le 
donné l’ordre), if» ■ <

Le Rôv. P. Chaborel, du Collégt 
d’Ottawa, remplace pour autour 
d’hui M. Whelan, curé de St Pa
trice.

Le Rév. M. Quelle’te, curé du 
Calumet est en ville, il est l’hôte de 
Sa Grandeur Mgr Duhamel. M. 
Ouellette arrive d’un voyage à Ca 
couna.

Le Rôv. M. Campeau est parti ce 
matin pour St Thomas d’Alfred, 
afin d’y remplacer le curé de cet 
endroit, qui est malade.

Le Rév. P. Prud’homme accom 
pagné du député ministre Baillar<é 
sont partis, ce matin, pour les Cè
dres. lisseront de retour demain 
soir. Le Rév. P. Langevin, O. M. 1. 
remplace temporairement M. le 
curé de Ste Anne.

Btaient-Us 
lorsque l’ai 
Toy# au lieu

moi-même
i dès demain se- 
ennement. Ce de eela 10 caieeee

pour homme».
Le résultat de notre eor eenondance à ce 

sujet a été que je devais garder lee oheua- 
■ure» et le» vendre à prit rédnlt». O’eet u*
que je fais en ce 

Je vend» ce» 
^1.35. Ne l'o

ISPORTATEURS DE
chaussures pour hommM, à 

ublle» pas, ril voue plait I 
me voir, et probablement que je voua 
dral une ou deux paire».

journée, le vent 
force mais ce futions re- 10 LA TENTE DU «IJIQUB

La vaste tente du cirque Howo 
qui se trouvait remplie île specta
teurs, à Aylmer, lors de la tempête 
a ou A subir des dégâts considéra- 
blés. I<e vent l'ayant pris parlé des
sous la déchira en mille pu ces broy
ant on même temps le pilier du mi
lieu et causant une punique indes
criptible parmi les milieia de spec
tateurs, hommes, femmes et enfant», 
qui cherchaient des issues pour sor
tir en jetant do liants cris Malgré 
ce contretemps, et les conséquences 
désastreuses qui pouvaient en fé- 
sulter, on ne mentionne aucun ac
cident sérieux; naturellement il a été 
reçu de légères contusions dans la 
melée mais il ne pouvait en être au
trement dans une foule aussi gran
de et il est heureux qu'il n’y au pas 
eu de pertes de vies.

M. Johns, le gérant est immédia 
tement parti pour Montréal où 11 
achètera une nouvelle toile et les 
accessoires nécessaires. Il va sans 
dire que ce désastre dérangera con. 
sidérâblement les dates d’exhibition 
de ce cirque.

1CHAS. J- BOTT,
119, RUE RIDEAU. 4-4a-»<Ma 111, Ru a Rideau

OTTAWA.
augme
18 juin 1887, et, huit mois après, 
une antre augmentation de $40u.

En deux bonds, 
ton a sauté d $800 à $1400 

Mortel 
Quelle

ment peut-il donn r pour un aussi 
singul-er avancement Ÿ llju'y 
pas une dans la réponse de M. 
co te.

C’est de ce te façon que le gou
vernement en end i économie.

Le cas de M. Hamilton, à qui nous 
n’en voulons nullement ae sa bonne 
fortun-1, est un exemple frappant du 
désarroi et du gâchis qui régnent 
dans 1 administration liberale.

Quel hourai) heureux que ce M. 
Hamilton, et que ses protégés doi
vent être influents I 

N’est-ce pas, messieurs les minis
tres ?—Le Courrier du Canada.

ORAHûB OUVERTURE
—D’UN-

MAONIFIQUE magasin
M Allan Hamil-

pnvilégiô 1
bonne raison le gouverne- N. B.—Essayez nos Che

mises de couleur non 
repeseéeeà 40 c s

Le tempe qn ll felt.
La température a changé subit t- 

ment hier après midi, le th*rmo 
metre baissant tous à coup d-i 80 à 
47 degrés Le vent soufflait avec 
violence et durant la soirée l'air 
ôtait très froide compar 
aux soirs précédents. I 
très fort durant toute la nuit e' au 
jourd’huL malgré le beau temps 
Eole fan encore dps siennes, cou 
vrant les rues et les avenues de 
feuillages et de branchages.

Une assemblée de ce burea . a 
été tenue hier soir.

L’échevin Borthwick pr 
une pétition pour la pose d’un trot
toir sur le côté est de la rue Chapel 
le entre les rues Théodore et Wil- 
brod.

On ouvrit ensuite leseoumiss ons 
pour la construction du pont St 
Patrice et de l’égoût principal de la 
rue Lewis.

Les soumissions suivantes furent 
examinées : Pour l’égoût, Patrick 
Bums, sûretés, W Davis et G o. 
Peacock ; J Kinsella, sûretés, T 
Kinsel.a et W Higgin» ; P Ctssidy ; 
sûretés, James O’Connor et P B*>k 
erville ; James Delaney, sûretés, P 
Brynne et H Cowan ; J Bruce, tû- 
retes, H Kerr et J Huckell ; H ram 
Holmes, tûretés, E L et A E Per 
kins.

Pour les travaux de maçonnerie 
dujpont St Patrice : R Cummings 
et J Whillans, Pat Cassidy, J Bûrni 
et P Burns.

Pour la construction des arches 
en fer la seule soumission reçm a 
été celle de la compagnn 11 bomi 
nion Bridge " de Toronto.

La soumission île M. Delaney a 
été acceptée pour le canal d’égoût et 
celle de M. J Burn ,p>ur la iraçin* 
nerie.

La soumission pour les arches en 
fer ayant ê éjvgôe trop élevée, il 
fut décidé de prolonger le tempe à 
un mois et de demander de nou
velles soumissions. On décida aussi 
de ne faire qu’un trotlo r sur le 
pont de même que 
Edinburgh.

TAPISSERIES, PEINTURES,
VKBN.8, BTU., KTU.

Niroa exécuterom eueei toutes sorte# d’ou
vrages à freeqee et décoration» en papier de 
tout genre. Venes non» voir avant d'aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BELA Mit * LEMIEUX.

ce privée : 368, roe de P Bel se. 
Magasin : Si, rue Duke, Chaudière.

HUILBS,

T "r*

VINAIGRES ui mesurait à saativemmt
AOTaALITÉ3.

Réetden 
32m-la

VIMIGAERIE DE KINGSTON.M. le Dr Tachi sVat retiré du ministère 
de l’agriculturj et s« ra remplacé par M J.

3F1. 3F1. IaBIMimu:
▲veewt. Mlieltevr, Nstaére, «U.

Agent pour la Cour Suprûme, 
et le» Département!

AA2S c* OIS,
le Parlement MAHÜFACTUBJKR8

Le gouvernement de Québec a acheté 
500 exemplaires de l'ouvrage de M. Rémi 
Tremblay "Un revenant, épisode de la 
guerre de sécession."

BUREAU: 711 RUE SRARXS.OTTAWâ *• nmm

Oirmeti» fait ixa tons >< Rapporta. 
M TESTE * OTTAW*

INur «eei lee rrieclpeex K pie ten.

régentaVI Accidbnts

Comme la précédente, cette deu
xième tempête cette saison a causé 
non seulement des dommages maté
riels mai* il y a eu des accidents 
qui ont failli coûter la vie à plu
sieurs personnes. A Ottawa on rap
porte eutr’autres accidents sérieux 
celui arrivé à la nouvelle bâtisse de 
la “ Bank Note Co. "rue Welling
ton. Deux hommes nommé Henry 
Munrœ, contre-maître des travaux, 
dont la famille réside à Pembroke 
et Francis Mungomsi, un Italien, 
qui travaillaient sur le quatrième 
étage de la bâtisse furent lancés en 
bas parla v.olence du vent. Munrœ 
qui est un homme très-robuste, âgé 
de la cinquantaine, tomba lourde
ment sur une barricade en fer où 
il se brisa les reins et l’épine dorsa
le. Mungonisi tomba sur le plan
cher emportant dans chute des bri
ques, du mortier et autres maté
riaux qui le recouvrirent presque 
complètement II se brisa les côtes 
et reçut plusieurs autres contusions. 
On le transporta de suite à l’Hôpi
tal Protestant ou les Dr s. Horsey et 
Kidd lui prodiguèrent les premiers 
soins. Son compagnon put se ren 
dre à l'aide de deux hommes à son 
Hôtel, Almonte House, à une dis
tance de cinquante verges à peu 
près où un médecin- fut appelé de 
suite. Les deux blessés ce matin, 
semblent en voie de guérison.

DOMMAGES A LA PROPRIÉTÉ
Les dégâts causés par la tempête 

d’hier sans être aussi considérables 
que lors de la dernière, se compn 
tent cependant en grand nombre. 
Dans toutes Us parties de la ville 
les rues sont jonchées de branches 
d’arbres de toutes dimensions et

A VENDREmère e’était laissée 
tomber sur une chai- , 
noncer une parole, 
ariot il rele ra la tê- 
da, machinalement : 
u’est ce que vous di-

issaire répéta, 
is arrête.... veuillez 
u commissariat.... 
n'arrêtez ? Pour quels 
—Est ce que par ha- 
royez que c’est moi 
ssaesin de Charlotte ?

pas d’explication à 
ir ici... Suivez moi.—

efusez ?... Pas de ré- 
eriot, je vous en prie... 
iez qu’agraver votre 
obéissez...
its s’étaient approchés 
ai empoigoaient les 
il les prit chacun par 
les souleva de terre 

orce prodigieuse et lee 
te table, dans un coin, 
pas s’y frotter, dit-il 

at les épaules. Le com- 
lait devenu très pâle : 
mêmes étaient toutes 
;L la colère gonflait ses 
jcs gendarmes s’étaient 
au secours des agents, 

ré leurs revolvers et di- . < 
le canon,le doigt sur la 

vers la poitrine de

CONSEIL DE VILLE DE HULL. Krdnctlei SpécialeCette magn'fiqoe propriété située vl» à-v i 
la nouvelle église ea holique eor le ehemla 
deMoutiéal. Cette propriété comprend 10 
acre» de lia, ma eon, grange, .wrbree frui
tière, 2/00 vigaee à raisin, etc., etc. Tone 
les instrument» aratoire» nécessaire» à ! a- 
gr culture. Une personne per» «ne qnl dé
sire a t tenir nn bûtel de première claeee, 
pourra difficilem mt trouver un endioit plu» 
a r an tag ux. H'adressai à

H. TALBOT, 
de» Travaux Publi

On vient de distribuer le rapport du su
rintendant de l'Instruction Publique pour 
l'année 1886-87. D'après ce rapport, le 
nombre lotal de» élève» fréjuenlant le, 
écoles, collège» et universités de la pro
vince est de 258,607, divisé comme suit : 
ca ho iq es 219,403, protestant» 37,48t.

AeeeaaMéetfw 11 Juillet.

1 A 10 heures, ce matin, il y a eu à 
la salle Aubry, rassemblée réguliè 
re du conseil.

Hrêsiiits: les échevins Leduc. 
Morin, Aubry, Marston, Simard, 
Sco.l, Graham, Landry et Viau.

Proposé par l’échevin Aubiy, se
conde par l’échevin Marston, 
l’échevin Graham préside l’ai

Truipireiti i Fipreore des Mariogooin
à ordre à l'endroit le meilleur marché 
la ville. JAMKd BACK, 294, rue
u 16j-lm

Nous avons réduit 
cette semaine, un gi 
Parasols d'été.

malemenl
as'ortimen

a?*’l
Faits

Parasols cr^.-nn h i < < ;s. valant 80 cts. 
Parasols orémo ,'i 50 c e. valant 75 cts. 
Parasol» cimne n 61 cl», valant $!.40. 
Parasol» crème à 7.‘> cts. valant $1 7â. 
Parasols noirs ».t Mance A $‘l valant $10 
Paratols on dentelle noire à $l val. $10. 
Parapluie# en soie noire très durable à 

$1.40 valant $2.

Qaisiiuraa Oriemhelee

«
E

VOITURES DE PLACEDépartcm nt 
30 Juin, 1888.Il y a aujourd'hui plus d'un milüoi de 

canadiens,l'rançiis aux Etats-Unis ; 45,000 
ont le droit de voter ; en n ivetnbre pro
chain, ce chiffre ,'accroi ra de IO.lOO. Ils 
•ont égal;m ut divisés entre l'est et 
l'Ouest.

La Native la-Angleterre compte 366,555 
canadi-ns-français, dont 31,000 habitent 
ie New-Hampshire, 90,000 le Massachu
setts, 100,000 1 But de New York. Dans 
les Btats et les terri.oires, à l'ouest de 
l'Ohio, on compte 560 cantdiejs-français. 
Dans les Buts de la Nouvelle-Angleterre, 
nos compatriotes vivent surtout de leur 
travail dans les manufactures. A Low 11, 
15.000 dee nôtres sont ainsi employés, et il 
y en a 15,500 à Fall River.

DB PREMIERE CLASSEStij

blée en l’absence de Sou Hounaur 
ie maire A. Rochon. FAITS PRIVÉS. Communication téléphonique en tout temps

SM, rweMlwt-Pat rte*. Ottawa.
GUSTAVE RICARD.! 1Î-S7-8Adopté.

1 es minutes de la dernière assem 
blée sont lues et adoptées.

Le secrétaire trêso i r do me lec 
ture des comptes et communicati 
ont.

BONNE mVELLEl. Parmi les n o m- 
I breim-3 maladies
[auxquelles l’Eau 8ti 
J Léon a tté considé- 
A rée comme un remè

de certain et durable, 
nous mentionnerons 
la dyspep ie, les b ti 
lemeuis d'estomac, la 
constipation, la ma
la die du foie, la 
bronchite. Quand au 
rhumatienï, l'Eau 
Kti Léon est d’une 

q vertu incroyable. 
lNou| prions particu
lièrement de po ter 
rtoute votre attention 

aux cerfiflcate que nous publierons 
•ous peu de jours.

f J’ai I# plaisir d’annoncer à me» nom
breuses pratique» que j’ai fait l'acquisition 
d'an magnifique caroeee qui surpasse toot 
oe qu'il y a à Ottawa J'invite le public à 
venir me voir avant d'ell
MOIS» IiXlPINBl

No. 163, Rue 8t. André.

Sur prosition de l’échevin J,educ, 
seconde par l’échevin Scott, que les 
comptes et communications soient 
renvoyés à leurs comités respectifs 
moins les bons des banques des 
Marchands et d’Ontario et la petiti
on des électeurs du quartier No 2.

Adopté
pport de M. P. E. Amiot, 
du cimetière est pris en con

sidération, une longue discussion 
s’en suit sur ce projet concernant le 
paiement des bons des banques Ou 
tario et des Marchands en acquit du 
compte de M. J. B. La fl -mine, le 
contracteur du pont du cimetière.

Il est proposé par l’échevin Lan
dry, secondé par l’échevin Scott, 
que les échevins Graham, Aubry et 
le secrétaire-trésorier soient auto
risée à voir au renouvellement du 
billet de $4,500 dû à la banque des 
Marchands à Ottawa le 14 juillet*

er ailleurs.

r 2-4-88-6m

Garnitures Orientales
Nous avons réduit toutes nos garniture» 

orientales. Nous en avons do toutes cou
leurs et de tous les prix.

Garnitures à 3."> cts. valant 70 cts.

Ztm Fiamoforbe

NEWCONBELe ra 
le pontAu-delà de mille ouvriers employé dans 

lee fonderies de Pensylvanie sont actuelle
ment en grève, et quatre vingts établissa

it» s sut en conséquence f rm>s. La 
raison de cette grève vient de difficultés 
survenues à propos de salaires.

Cas ouvriers avaient formé avec leurs 
patron» une espèce de société coopérative, 
-qui leer donnait droit à une part dans lee 
profits du patron. Cette association exis
tait depuis quelques années, et jusqu’à ce» 
■derniers jours, elle avait fonctionné assez

L* W*Ul*«r 4M» !• ■»»»«.
V,

*« $1 00
Orpee depuis $55 ei Biiilaiit

CONDITIONS D'ACHATS FACILES

W. P. Coates &Cie
Ee. 64, RUE BANK,

OTTAWA

75 I 45
95

,3
2 00

i 2 50sur celui de New 3 00
1 65

Dentelles étroites 
offert;» â grande ré

3 50

Dette Eai ms égale m feed
an. le. 5341 rue Sussex.

areillcr, toute»pour app 
Auction.Peer se j rocurer un excellent lunch 

et une pension de première clasee on ne
r____ mieux s'adresser qu’au No. 30, rue
O’Connor, ches Madame Chrielie Casey. 
Bons lits ; bonne table ; comfort général 
pour tous et prix raisonnable. 4>3m Al ü Marelie IN.B.—12 billets : “Bon pour un ver” 

pour 25 contins.
(i continuer) | ia»-2f-p.s. la

-lu.:.-


